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Recensions 445

Trépanier, N. S. (dir.) (2013). Plaidoyer pour une école communautaire. Montréal, 
Québec : Éditions Nouvelles.

Son titre annonçant déjà sa nature de plaidoyer, cet ouvrage collectif soutient 
l’implantation d’écoles communautaires au Québec alors que ce phénomène n’y 
est encore qu’en émergence. Quatre idées principales pour voir s’actualiser l’école 
communautaire se dégagent des contributions de ce livre.

Premièrement, l’école communautaire est plus qu’un ensemble d’initiatives 
morcelées de collaboration et d’intégration des services ; s’articulant dans une 
vision portée par l’engagement des communautés, elle vise la réussite éducative 
et le bien-être de tous les élèves, mais aussi l’amélioration de leur condition et de 
celle de leurs familles et communautés dans un souci de justice sociale. Le chapitre 
premier présente les caractéristiques de l’école communautaire à partir de travaux 
venus d’ailleurs, alors que le second chapitre les dépeint par la description d’une 
école montréalaise. Bien qu’elle atteste que le mouvement vers une école inclusive 
est en marche, la présentation subséquente d’initiatives ciblant certains aspects 
de l’école communautaire pourrait laisser croire que l’ajout de programmes ou 
de ressources sans l’articulation d’une vision d’ensemble permettrait de déve-
lopper une école communautaire. Pour éviter cet écueil, une lecture du premier 
chapitre et de la conclusion s’impose.

Deuxièmement, plusieurs contributions témoignent du nécessaire passage 
d’une posture de déficit et de sa logique compensatoire à une posture considérant 
l’engagement de tous dans une approche multimodale de développement basée 
sur les forces des jeunes, des familles et des communautés. À ce titre, la collabo-
ration école-famille occupe une place prépondérante dans le livre. Son traitement 
laisse cependant place à certaines répétitions, phénomène attribuable à la nature 
même d’un collectif.

Troisièmement, l’ouvrage permet d’anticiper les obstacles à la réalisation de 
l’école communautaire. Dès lors, il s’inscrit dans le courant des travaux anglo-
saxons sur l’éducation inclusive où une plus grande inclusion passe indubita-
blement par l’identification et l’abolition des sources d’exclusion. Les obstacles 
identifiés dans ce livre se situent surtout à l’échelle des initiatives présentées, 
bien que le chapitre 3 porte une réflexion plus vaste sur les obstacles rencontrés 
à l’échelle macrosociale en Angleterre. Ce dernier aspect est crucial, car il met 
en jeu la pérennité des efforts consentis par les communautés pour accroître 
l’inclusion. La conclusion de l’ouvrage ramène d’ailleurs cet aspect décisif à 
l’avant-plan.

Finalement, ce livre propose des pistes de réflexion sur les conditions de mise 
en œuvre d’une école communautaire et sur son évaluation. Compte tenu de la 
complexité inhérente à la diversité des milieux, ce processus appartient aux com-
munautés qui auraient avantage à être guidées par la recherche. On propose la 
théorie du changement en tant que cadre permettant aux communautés de définir 
les actions à entreprendre (processus) et les objectifs poursuivis (résultats).
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Cette publication est incontournable pour les communautés et les décideurs 
appelés à soutenir l’école communautaire. Puisque le défi demeure celui de l’actua-
lisation de l’école communautaire non pas comme un ensemble disparate d’ini-
tiatives, mais bien dans une vision articulée autour d’un projet social commun, 
un second ouvrage portant sur les aspects philosophiques (et politiques) de l’école 
communautaire est vivement attendu, comme le suggère la conclusion.

Marie-Pierre Fortier
Université du Québec à Montréal

Veillard, L. et Tiberghien, A. (2013). ViSA. Instrumentation de la recherche en 
éducation. Paris, France : Éditions de la Maison des sciences de l’homme.

Cet ouvrage a été publié à la suite du séminaire Vidéos de Situations d’enseigne-
ment et d’apprentissage (ViSA), tenu en 2006 à l’École normale supérieure de 
lettres et sciences humaines de Lyon. Des chercheurs y ont cerné des questions 
théoriques et méthodologiques liées à l’utilisation d’enregistrements vidéo en 
recherche, rassemblées dans ce collectif de sept chapitres. Les trois premiers, qui 
constituent les deux tiers de l’ouvrage, présentent trois courants de recherche 
favorables à l’utilisation de l’enregistrement vidéo : la théorie de l’action conjointe 
en didactique, l’analyse du cours d’action et le raffinement progressif des hypo-
thèses. Le quatrième chapitre traite de la méthodologie d’analyse de données 
empiriques secondaires d’une recherche utilisant des données extraites d’un fonds 
documentaire du Centre d’observation et de recherche sur l’enseignement des 
mathématiques (COREM) de Talence, en France. Le cinquième traite de façon 
plus transversale de différentes méthodes et techniques de constitution et d’ana-
lyse de données vidéo dans la recherche en éducation. Le sixième présente le cas 
de l’instrument de recherche Vidéos de situations d’enseignement et d’apprentis-
sage et les objectifs poursuivis par la communauté pluridisciplinaire qui y est 
associée. Enfin, le dernier chapitre introduit la stratégie de la métacommunication 
et le concept d’objet-frontière qui facilitent la collaboration interdisciplinaire.

L’écriture soutenue des auteurs destine résolument l’ouvrage à un lectorat 
scientifique averti. Les fondements épistémologiques d’approches de recherche 
faisant usage de données vidéo y sont amplement abordés, parsemés de conseils 
pratiques et d’exemples concrets. Des stratégies d’analyse spécifiques y sont 
décrites telles que la mise en intrigue (Sensevy, p. 48-56), le visionnage commenté 
par les agents de leur propre action (Sensevy, p.  80) ou l’autoconfrontation 
(Leblanc, Ria et Veyrunes ; Veillard, p. 182-184). Les auteurs fournissent des stra-
tégies d’interprétation, dont celle qui consiste à resituer l’inscription culturelle 
de l’activité et sa dimension collective (Leblanc, Ria et Veyrunes, p.  97), et 
décrivent différents niveaux d’analyse (Leblanc, Ria et Veyrunes, p. 106-108). Bien 
que présentes, les technicités ne constituent pas l’intérêt central de cet ouvrage. 
On y retrouvera la description des niveaux d’échelles et de la durée (Sensevy, 
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